
L’initiative d’organiser pareille
manifestation scientifique sur trois
jours a été prise par l’association
Réseau diabétique Annaba que
préside le Dr Samira Abdelaziz. Y
ont pris part plusieurs praticiens,
majoritairement des généralistes,
qui prennent en charge 80% des
malades atteints par cette patholo-
gie, ainsi que des agents paramé-
dicaux venus des zones enclavées
des wilayas de Annaba, El Tarf,
Guelma, Souk-Ahras et Tébessa.
Pour les organisateurs, il s’agit
d’expliquer les meilleurs moyens à
mettre en œuvre pour une bonne
maîtrise de la prise en charge du
diabétique à travers un travail de
réseau et créer des ponts entre les
différents participants. Les organi-
sateurs ont élaboré plusieurs
thèmes d’intervention tels ceux
portant sur la prévention, le dia-
gnostic et le suivi du diabète déve-
loppé par la diabétologue
Abdelaziz. Tout au long de ses
interventions en étroite relation
avec l’accès aux traitements pour
les patients diabétiques, cette pra-
ticienne s’est longuement attardée
sur la prise en charge de cette
pathologie, notamment la préven-
tion du diabète de type 2, son dia-
gnostic, le dépistage et la classifi-
cation. «Complications aiguës» et
«Complications macro-angiopa-
thies du diabète» de respective-
ment Dr Far et Sedrati ont servi de
thèmes d’inspiration aux partici-
pants. Ces approches ont permis à
ces derniers de débattre de la dis-
ponibilité et l’accessibilité des
médicaments et des technologies
essentielles pour lutter contre cette
maladie. L’on a ainsi évalué la prise
en charge du patient et le diagnos-
tic jusqu’au traitement y compris
les longs traitements. C’est là que
sont intervenues les communica-

tions programmées durant la
seconde journée à savoir
«Education thérapeutique et prise
en charge pharmaceutique». Elles
ont été développées par le Dr

Bouabdallah ; «Le rôle des asso-
ciations» par conjointement les Dr

Abdelaziz et Ramoul ; «Diététique
et activité physique» ainsi que les
«antidiabétiques oraux» et «les

insulines» (Dr Bouabdallah). «Etant
donné que le diabète est une mala-
die au long cours, il faut pouvoir
suivre les patients sur le long
terme», ont expliqué les praticiens.
Compte tenu du nombre croissant
des malades et de ceux en attente
de diagnostic, il est important, ont-
ils estimé, que les patients puissent
être pris en charge non pas dans
des centres spécialisés unique-
ment mais dans des structures de
santé primaires tel le réseau diabè-
te disposant de services multidisci-
plinaires. La 3e journée qui ponctue

ce rendez-vous scientifique est tout
aussi intéressant à suivre car
s’agissant de la prise en charge du
pied et de la main diabétiques.
Devraient intervenir respective-
ment l’un après l’autre, les Dr

Guechi, Abdelaziz et Ménadi pour
expliquer à leurs ouailles et non
moins confrères, l’artériopathie et
la neuropathie diabétiques, le cas
clinique du pied, la prise en charge
de la lésion du pied et éducation
relative au pied, ainsi que la main
diabétique. Ces cours de formation
médicale continue seront ponctués

par un atelier de réflexion du pied
diabétique et sur le type d’organi-
sation de soins pour une meilleure
prise en charge du pied diabétique
animé par l’ensemble des orateurs.
A souligner que parallèlement à
cette deuxième rencontre du
genre, sponsorisée par le labora-
toire «Novo Nordisk», des paramé-
dicaux suivaient dans une salle
mitoyenne des cours de formation
continue sur la meilleure façon
d’appliquer le traitement prescrit
aux malades diabétiques. 

A. Bouacha
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ANNABA

Prévention, diagnostic et traitement 
du diabète en débat

DestinéS à répondre aux besoins de soins de base avec
pour objectif principal la prévention primaire et la création
de ponts entre les différents intervenants, les cours de for-
mation médicale continue ont été lancés ce dernier jeudi. 

En présence de l’exécutif muni-
cipal de Béjaïa, les directeurs de
l’exécutif ont chacun dans son sec-
teur présenté un large exposé de la
situation des différents projets ins-
crits au profit de la commune de
Béjaïa. 

Le directeur de l’énergie et des
mines a fait savoir que le taux de
pénétration au réseau de gaz natu-
rel est estimé à 73%. Un taux de
pénétration jugé «insuffisant» par le
premier responsable de l’adminis-
tration de wilaya qui a instruit séan-
ce tenante le directeur de l’énergie
et des mines afin «de tout mettre en
œuvre en vue de rattraper le retard
à travers la concrétisation du projet
des 4 487 branchements inscrits
dans le cadre des perspectives de
l’année 2016», rapporte Kahina
Ziani, chargée de la communication
de la wilaya de Béjaïa. Une instruc-
tion ferme a été donnée aussi au
directeur de la SDE afin de mettre
en place une commission compo-
sée des éléments de la commune
de Béjaïa avec ceux de sa direction
avec comme feuille de route «arrê-
ter les modalités pratiques en pre-
mier lieu pour l’assainissement de la
situation de créances impayées et
ensuite recenser et nettoyer le tissu

urbain de tout survol de haute et
moyenne tension à même de per-
mettre certainement une récupéra-
tion d’un portefeuille foncier impor-
tant», a précisé la chargée de com-
munication de la wilaya dans son
communiqué.

Le wali a déploré l’absence
d’une étude de diagnostic concer-
nant l’éclairage public, bien qu’un
bureau d’étude français spécialisé
dans ce domaine est venu effectuer
ce travail. «Une étude malheureu-
sement mal exploitée et mal orien-
tée» regrette le wali de Bejaïa.
Constatant une disparité dans les
différents quartiers dans le domaine
de l’éclairage public, Ouled Salah
Zitouni a demandé au chef de daïra
de Béjaïa «de remédier à cette
situation». Le directeur de l’urbanis-
me a présenté un rapport sur le pro-
jet de réhabilitation du vieux bâti de
la ville de Béjaïa. Une opération
lancée en étude s’étalant sur un
périmètre de 70 ha conformément
au décret n° 13 -187 du 06/05/2013
portant création et délimitation du
secteur de sauvegarde de la ville
de Béjaïa. L’étude en question a été
confiée à l’organisme de contrôle
CTC/Est et comporte 4 phases : la
phase 1 concerne l’identification,

diagnostic et investigation de l’état
des lieux. Les 2e et 3e phases
concerneront «les conclusions et
recommandations avant la présen-
tation des résultats des travaux
menés et leur validation». La der-
nière phase prévoit la mise en
place du système (SIG), l’intégra-
tion des données et validation du
système qui concernera 170 habi-
tations collectives, 1100 habitations
individuelles et 280 équipements
publics. Les objectifs de cette étude
sont le diagnostic et la connaissan-
ce exacte de l’état de santé de
chaque édifice, la mise en place
d’un instrument d’identification,
d’information, d’analyse et d’éva-
luation du cadre bâti basé sur le
système d’information géogra-
phique (SIG), affiner la stratégie
globale de gestion et de la planifica-
tion urbaine de la ville, établir un
état des lieux du cadre bâti faisant
ressortir les immeubles menaçant
ruine, les immeubles nécessitant
un renforcement ou un conforte-
ment de type léger, moyen ou lourd
et les immeubles sains», souligne
Kahina Ziani dans son communi-
qué. Les deux premières phases
sont approuvées par la commission
pluridisciplinaire le 06 /05/2015 tan-
dis que les dernières phases liées à
la levée de réserve et l’approbation
sont prévues pour le 04/06/2015.
La conclusion de cette étude per-
mettra la prise de mesures appro-

priées, soit préserver le bâti exis-
tant ou démolir les constructions
menaçant ruine. Le wali a instruit le
directeur de l’urbanisme afin de tra-
vailler en collaboration avec l’APC
de Béjaïa dans une «concertation
étroite dans toutes les opérations
engagées et dans le cadre de la
lutte contre les constructions illi-
cites». Le wali a annoncé que des
agents de la municipalité de Béjaïa
seront assermentés très prochaine-
ment pour effectuer le travail d’ins-
pecteur de l’urbanisme. Au cours
de la même réunion, le directeur du
logement a également fait un expo-
sé de la situation des projets ins-
crits au profit de la commune de
Béjaïa. La première autorité de la
wilaya a demandé au responsable
du logement d’orienter dans l’avenir
tout les programmes du logement
vers le site de Sidi Bouderhem
puisque plusieurs équipements
publics y sont également injectés.

Le directeur de l’hydraulique a
été exhorté par le wali de Béjaïa
pour mettre fin aux différentes fuites
d’eau constatées à travers les quar-
tiers tout en déplorant l’absence
d’un schéma directeur concernant
l’AEP et l’assainissement. Une
commission est annoncée pour
prendre en charge le dossier de
l’hydraulique et recenser tous les
points noirs en vue d’engager des
solutions appropriées.

A. Kersani

UN CONSEIL DE WILAYA CONSACRÉ À LA COMMUNE DE BÉJAÏA

Les dossiers du logement, le gaz naturel 
et l’hydraulique passés au crible par le wali
Le wali de Béjaïa, Ouled Salah Zitouni, a réuni l’en-

semble des directeurs de l’exécutif de wilaya mardi dans
un conseil de wilaya consacré exclusivement à la commu-
ne de Béjaïa. 

Pour rappel, une multitude de
contestations a secoué la ville
après que des jeunes ont investi les
principaux boulevards de la ville et
saccagé tout ce qu'ils ont trouvé
devant eux. Tout a commencé lors
d'une partie de football de division
deux qui a opposé la semaine pas-
sée l'équipe des «Tortues» aux visi-
teurs venus de Sidi-Bel-Abbès, un
match qui s’est terminé par un

score de parité d'un but partout, un
résultat qui n’arrange pas Aïn
Fekroun et compromet la suite du
championnat.

Cet échec a mis les supporters
des «Tortues» hors d'eux et les a
poussés à commettre des dépasse-
ments inexplicables arrivant même
à s'opposer farouchement aux
agents de sécurité qui étaient à ce
moment-là en renfort.

Ce climat d'insécurité qui a
paralysé la ville pendant cinq jours
a connu hier des signes de retour
au calme. C'est  grâce à la vigilance
et le bon sens des sages de la
région que la ville a repris sa quié-
tude, ces derniers dans une initiati-
ve louable initiée par les services
de sécurité de la ville ont rencontré
le chef de Sûreté de daïra, le chef
de compagnie de la Gendarmerie
nationale ainsi qu'un groupe de
représentants des supporters du
club local. Nos sources nous
apprennent que des rumeurs ont
alimenté la rue faisant état de la
démolition de certaines habitations

supposées illicites, ce qui a donné
un autre contour aux choses et a
excité davantage ces jeunes blasés
par les résultats enregistrés par leur
équipe de football.

Voyant les choses prendre des
dimensions plus graves, les ser-
vices de sécurité ont même deman-
dé des renforts des unités de wilaya
limitrophes pour parer à toute éven-
tualité.

Entretemps, les services de
sécurité ont entamé des interpella-
tions dans les milieux de jeunes
pour identifier les sujets qui seraient
derrière ces manifestations.     

Moussa Chtatha

AÏN FEKROUN

Les sages de la région à l’origine du retour 
au calme dans la ville

Enfin après une semaine de perturbatioins et autres actes de
destruction de biens d'autruis, la ville de Aïn Fekroun, une loca-
lité à 25 kilomètres à l'ouest du chef-lieu de wilaya connaît un
retour progressif au calme après presque une semaine de per-
turbations causées par des échauffourées et autres contesta-
tions de jeunes.

BORDJ-BOU-
ARRÉRIDJ

Changement 
à la tête de la
Direction de
l’éducation

Mercredi dernier, M. Chihab
Salah a été muté en tant que
directeur de l'éducation de la
wilaya de Batna à Bordj-Bou-
Arréridj, en remplacement de M.
Ayachi Ahmed. Ce dernier a été
affecté à Annaba. Une cérémo-
nie de distinction a été organisée
par le wali au siège de la wilaya
de Bordj-Bou-Arréridj pour sou-
haiter la bienvenue à M. Chihab
Salah et remercier Ayachi
Ahmed pour son dévouement. Il
a su piloter une Direction qui
souffrait d'une crise de gestion
de plusieurs années, ce qui
explique sa promotion vers une
Direction beaucoup plus impor-
tante.

Layachi Salah-Eddine


